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Bericht

Congr&s International des Mathematiciens. Nice. ler-10 septembre 1970.

Le dernier Congres international des mathematiciens s'est d£roul£ k Nice du
1er au 10 septembre 1970, sous la pr^sidence d'honneur du grand mathematicien
Paul Montel, membre de l'Institut, onginaire de Nice qui a prononc£ un discours
fort appräcie ä la s£ance d'mauguration du congres le 1er septembre, au Palais des

Expositions de Nice. On n'a que fort peu vu et entendu le president du Congres,
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M. Jean Leray, membre de lTnstitut et professeur au College de France. Par contre le

president du comite d'organisation du Congres M. Jean Dieudonne, recemment elu
membre de lTnstitut, doyen honoraire de la Faculte des sciences de Nice, etait
toujours au premier plan, tout passait par ses mains, c'est lui qui annoncait tous les

changements survenus au programme du Congres, c'est lui qui organisait toutes les

Conferences, c'est lui qu'on voyait dans tous les auditoires, avec son imposante stature
et sa voix tonitruante raisonnait sans cesse dans le hall meme du Palais des expositions
oü se tenaient les nombreuses hötesses du Congres et oü les grandes maisons d'edition
exposaient des livres mathematiques et le materiel moderne d'enseignement
programme.

Les organisateurs du Congres de Nice ont adopte une nouvelle formule. Redoutant
une trop grande affluence, ils ont impose le silence ä l'ecrasante majorite des

congressistes venus k Nice au nombre de 2700 et n'ont donne la parole qu'ä leurs invites
qui etaient au nombre de 270. Seize de ces invites devaient parier dans l'immense salle
du Palais des expositions et s'adresser ä tous les congressistes. Les Conferenciers
devaient parier devant un microphone, ils ecrivaient leurs formules sur un bloc de

papier qui tenait lieu de tableau noir et ces formules etaient projetees sur un petit
ecran vertical. Malheureusement, comme le plafond-toit de la salle est vitre, et que le

temps etait splendide et ensoleilie pendant toute la duree du congres, seules quelques
personnes percevaient les symboles gris päles sur le petit ecran. Un grand nombre de

hauts parleurs etaient installes un peu partout sous le plafond. II y avait interference
entre ces hauts parleurs, sans parier d'innombrables echos et les Conferences dont
chacune durait une heure d'horloge et qui toutes sans exception ont ete donnees au
Palais des expositions en anglais etaient completement inaudibles pour le 99% des

auditeurs au moins, d'autant plus que l'anglais n'etait pas la langue maternelle de

plusieurs Conferenciers, que les Americains eux-memes, tres nombreux au Congres de

Nice, n'arrivaient pas k comprendre certains orateurs. Les grandes Conferences avaient
lieu le matin, au Palais des expositions, de 9 h. 15 k 10 h. 15 et de 10 h. 45 ä 11 h. 45.

II y a eu une seule perturbation k ce programme: les microphones n'ayant plus fonc-
tionnee apr&s la premiere Conference du 9 septembre, trois Conferences d'une heure chacune,

ont eu lieu le matin du 10 septembre. Les autres Conferenciers invites ont ete

repartis en 34 sections, ils parlaient Fapr^s-midi pendant 50 minutes chacun dans les

grands amphitheätres des Facultes des Sciences et de Droit situees ä tres grande
distance Fune de l'autre. En principe, une liaison par autocars aurait du permettre de se

rendre d'une Faculte k Fautre, car une pause d'une demi-heure etait faite apres
chaque Conference, mais en fait la circulation k Nice etait tellement dense qu'en
quittant predpitamment une Conference k Fune des Facultes pour se rendre ä Fautre
Faculte, on arrivait tout juste k entendre la fin d'une Conference interessante qu'on
aurait aime entendre en entier. Comme regle generale, les Conferences donnees dans les

Facultes etaient aussi faites en anglais, m^me celles dont les titres etajefft annonces en
francais. Parmi les Conferenciers invites il y avait des grands savants de renommee
mondiale, mais il y avait aussi beaueoup d'inconnus et de pi&tre^orateurs. Un excellent

chercheur japonais, spedaliste de la theorie des groupes, p^rlait si bas en tournant
le dos k la salle et 6crivait si finement au tableau noif qu'il etait seul k savoir ce qu'il
disait et qu'il a mis en fuite la plupart des personnes venues pour Fentendre.
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Durant le Congres, il y a eu en moyenne 5 k 10 Conferences par section, mais
certaines sections ont ete nettement priviiegiees.

16 Conferences etaient prevues k la section Analyse fonctionnelle et equations aux
derivees partielles lineaires, 15 k la section Topologie des Varietes, 14 k la section
Groupes algebriques, Fonctions automorphes et Groupes semi-simples, alors que 5
Conferences seulement etaient prevues ä la section de Geometrie differentielle, 4 k la
section de Statistique mathematique et 2 k la section Histoire des mathematiques. Le
Calcul des probabilites a aussi ete passablement neglige. Relevons, parmi les 4
Conferences consacrees ä l'Enseignement mathematique celle de M. Sobolev, de Novosibirsk
qui a parle de quelques traits de l'enseignement mathematique en U.R.S.S. Etant
donne les circonstances et du fait que de nombreuses sections se tenaient simultane-
ment, il a fallu renoncer ä entendre bien des Conferenciers de valeur. Parmi les plus
belies Conferences que nous avons entendues au congres de Nice il convient de citer la
brillante Conference de M. J. Conway (Cambridge) intituiee Finite simple groups et au
cours de laquelle ce grand savant anglais a presente avec talent les importantes classes
de groupes simples decouvertes par lui-meme et par d'autres mathematiciens au
cours des dernieres annees. Une Conference magistrale sur un sujet difficile, notam-
ment sur la Strueture topologique locale des morphismes analytiques, a ete donnee par
M. R. Thom, professeur ä lTnstitut des hautes etudes scientifiques, qui est un tres
grand mathematicien et un pedagogue hors pair. Enfin signalons les Conferences de
MM. Marcuk et Pontrjagine qui ont realise la Performance de se faire entendre de tous
dans Fimmense salle du Palais des expositions et qui ont ete applaudis k tout casser.

Un certain nombre de seminaires et de Conferences hors congres ont pu etre
realises. Les seminaires de Mme et M. Dubreil sur les groupes semi-simples ont attire
un nombreux public et ont connu un tres grand succes. Beaueoup de Conferenciers ont
pu s'exprimer dans ce seminaire qui se tenait dans une petite salle pour 30 personnes,
les Conferences courtes et variees ne lassaient guere et elles donnaient lieu k d'interes-
santes discussions. Les seminaires Lelong et Bass se sont egalement transportes de

Paris k Nice ä Foccasion du Congres. Quant aux Conferences individuelles hors congres,
bien qu'admises en principe, elles n'ont pas pu toujours etre organisees et leur nombre
a ete insignifiant.

Plusieurs Conferences prevues au programme n'ont pas eu lieu en Fabsence des

Conferenciers. Ce fut en particulier le cas de plusieurs grands savants sovietiques.
Les quatre mathematiciens connus, MM. Baker, Hironaka, Novikov et Thompson

se sont vus attribuer la medaille Fields. C'est au palais de FElysee, k Paris, que
s'est derouiee la ceremonie de remise de ces medailles en presence de M. Dieudonne et
de plusieurs autres mathematiciens trilies sur le volet.

Pour divertir les congressistes, les organisateurs du Congres leur ont offert un bal
au Palais de la Mediterranee le 5 septembre, une soiree de ballets k FOpera de Nice
les 7 et 8 septembre, un concert d'orgue (au nombre de places limite k 500) le 8

septembre, une seance de cinema avec des films documentaires en couleur sur la Corse et
le Midi de la France, le 7 septembre, et un tres beau concert de musique vocale k
Capella, par la Maitrise Gabriel Faure de Marseille, le 9 septembre. Le dimanche 6

septembre a ete consacre k des excursions. La plupart des congressistes ont parcouru
en cars la cöte jusqu'ä. Saint-Tropez et ils ont visite en cours de route Antibes, Cannes
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et Frejus de smistre memoire avec son lac vide et ses arenes romames oü se deroulent
actuellement des comdas avec mise k mort de taureaux

Pour terminer nous voulons formuler un voeu celui que les futurs congres
mathematiques mternationaux redeviennent des congres ouverts oü tout mathematicien
createur puisse s'expnmer dans la section qui le concerne La possibihte de pre-
senter un travail k un tel congres tient la pensee en eveil, eile permet ä de jeunes
savants de donner leur pleme mesure et constitue un precieux encouragement pour le

travail de recherche S Piccard

Literaturüberschau
Hubert Von Constance Reid XI und 290 Seiten mit Abbildungen DM 32 - Springer

Verlag Berlin Heidelberg New York 1970
Das Buch bringt m 24 Kapiteln eme sehr lebendige und anregende Darstellung von Hilberts

Lebensgang und zugleich auch eine Schilderung des Gottmger Kreises von Hilberts Kollegen Im
Rahmen des Biographischen werden insbesondere auch die verschiedenen Problemgebiete von
Hilberts Forschung des Naheren besprochen in einer Form die nicht zu detaillierte mathematische
Kenntnisse voraussetzt Recht prägnant kommt zum Ausdruck wie Hilbert die Gegenstande
seines Forschens mehrmals stark gewechselt hat Von Hilberts Vortrag «Mathematische Probleme»
auf dem Pariser Kongress 1900 wird der einleitende Teil der sich mit der Methodik der mathemati
sehen Forschung befasst in extenso m englischer Übersetzung wiedergegeben Als Anhang ist m
das Buch der Nachruf von Hermann Weyl« David Hilbert and his mathematicai work » (erschienen
1944 im Bulletin of the Amer Math Soc 50) mit nur geringen Kurzungen aufgenommen worin
Weyl eme eingehende Übersicht uber Hilberts mathematische Leistungen gibt

Das Buch wird gewiss sowohl bei denen die Hilbert noch persönlich kannten wie in dem
weiteren Kreise derer, die ihn aus seinen Werken kennen lebhaftes Interesse finden

Paul Bernays

Emmy Noether 1882-1935 Von Auguste Dick Beihefte zur Zeitschrift «Elemente der
Mathematik» Nr 13 Die Erlanger Zeit (1882-1915), Die Gottmger Zeit (1915-1933) Bryn Mawr
und Pnnceton (Herbst 1933 bis Frühjahr 1935) Zeittafel Verzeichnisse Nachruf von B L van der
Waerden (S 47-52), Nachruf von Hermann Weyl (S 53-72) Fr 14- Birkhauser Verlag Basel und
Stuttgart 1970

Die Biographie von Emmy Noether darf in mehrfacher Hinsicht als em ganz besonders wert
volles Lebensbild begrüsst werden Vor allem wohl deshalb weil die Verfasserin dann in vol
lendeter Darstellung und tiefer Fachkenntnis das Leben und das Werk der grossten Mathematikerin
aller Zeiten beschreibt und ihr damit em unvergängliches Denkmal setzt In anschaulichem Stil
werden Herkommen und Jugend von Emmy Noether geschildert Dieser Teil wird bei jedermann
auf Interesse stossen, insbesondere auch bei Schülern und Schülerinnen von Gymnasien Aber auch
die Beschreibung der Gottmger Zeit und der Emigration nach den USA enthalt neben der Wurdi
gung der mathematischen Leistungen eine Fülle von Bemerkungen, die jedermann ansprechen
werden Wir sind überzeugt, dass die Darstellung von A Dick der jungen Generation em emdrück-
hches Bild der einmaligen Persönlichkeit von Emmy Noether vermitteln wird Wer die Verstorbene

persönlich kannte wird das Heft unter seine kostbarsten Bücher einreihen J J Burckhardt
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